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L’initiative du Rotary club de
Port-Gentil, soutenue par le
gouverneur de l’Ogooué-
Maritime, Patrice Ontina, a
permis de tester 580 chauf-
feurs. Les premiers chiffres,
en attendant les rapports
des services compétents,
font état de 30% de per-
sonnes contrôlées posi-
tives.

LES carrefours Asecna,Château, Cora Wood etForasol ont été, samedi etdimanche en après-midi,théâtre d’un contrôle depolice peu ordinaire. Cesgrandes intersections dela capitale économiqueont, en effet, été investies

par la police, la gendar-merie et la direction pro-vinciale des Transportsterrestres, sous la super-vision générale du gou-verneur de la province del’Ogooué-Maritime, Pa-trice Ontina, pour sou-mettre les chauffeursinterpellés aux tests d’al-cool. L’épreuve consistait àsouffler dans un ballond’éthylotest pour évaluerleur taux d’alcoolémie.Sans qu’aucune pour-suite ne soit, cependant,envisagée contre les usa-gers testés positifs.Une heureuse initiativedu Rotary club de Port-Gentil visant à sensibili-ser les conducteurs auxdangers de l’alcool au vo-lant. L'action à forte tona-lité pédagogique a
permis de transmettre,séance tenante, les règlesde base en matière decirculation routière. En

insistant sur un messageclair, connu par certains :choisir entre boire etconduire.
En attendant le rapportofficiel de la police et dela gendarmerie, certainessources indiquent que,

des 580 kits alcootestsdéployés, environ 30%de personnes ont étécontrôlées positives. LeRotary international, af-firme-t-on, accorde beau-coup d’importance à laprévention des risquessur la santé humaine et lebien-être des personnes.L’année 2017-2018 ayantété placée sous "l’impact
réel" de ses actions dansla communauté locale. Dans ce sens, la cam-pagne de préventioncontre les dangers de l’al-cool au volant est, es-time-t-on, uneillustration parfaite decet engagement. Cette ac-tion de sensibilisation estla deuxième du genre àPort- Gentil, après cellede 2014.

Boire ou conduire : il faut choisir
Sécurité routière/Campagne de sensibilisation aux dangers de l’alcool au volant
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Un automobiliste soufflant dans l'alcootest.
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COMME elle le faitchaque année, à pareilleépoque, depuis son arri-vée à la tête du Conseildépartemental de Bendjé,Lucie Daker Akendenguevient de boucler un péri-ple de deux semaines, quil’a conduit dans sa cir-conscription administra-tive, les mains chargéesde cartables et d’outils di-dactiques pour les élèveset les enseignants desquinze établissementsscolaires qui y sont éta-blis.Pour Mme Daker Aken-dengue, il s’agit de soula-ger, un tant soit peu, lesfamilles vulnérables etrenforcer les capacitésdes enseignants. Cepen-dant, elle a appelé les pa-rents à plus deresponsabilité. Car, a-t-elle martelé, il est incon-cevable que, longtempsaprès la rentrée scolaire,certains enfants n’aientpas encore réintégré leurs

classes et soient canton-nés dans les maisons fa-miliales ou confinés à destâches dans les campe-ments, au motif qu’ilsn’ont pas de fournituresscolaires. Par ailleurs, les auxiliairesde commandement ontsaisi l’occasion du pas-sage de la présidente duCDB pour y aller de leurspréoccupations. Parmicelles-ci, l’absentéismedes agents de santé a étémis à l’index. A en croireJean Boniface Aboghe,chef du canton LacAnengue, « les infirmiers
ne sont jamais à leur poste
de travail. Et quand le
Conseil organise des ins-
pections, on trouve, dans
les dispensaires, plus de
médicaments périmés que
de produits utilisés.» Il arévélé qu’au Lac Anengue,par exemple, on a dénom-bré plusieurs cas de mala-die, notamment del'hypertension artérielles,et des personnes quimeurent, faute de soins. Il a, également, fustigé lefait que les infirmierssoient souvent tous mis

en congé au même mo-ment.Des révélations cho-quantes pour Mme DakerAkendengue, qui a dit nepas comprendre de telscomportements. D’autantplus que, assure-t-elle, cesont eux-mêmes qui nonseulement ont opté pource métier, mais aussi faitle choix de l’exercer en

milieu rural. Malheureu-sement, avoue-t-elle, ellene les maîtrise pas, parti-culièrement au momentdes paiements des sa-laires, ce personnel étantgéré par la direction ré-gionale de Santé. D’ail-leurs, lorsqu'il lui arrivede demander descomptes, des rapportsstatistiques, par exemple,

il lui est invariablementrépondu que lesdits rap-ports ont été adressés àcette direction. Ce qui l’aamenée à mettre en placeune plate-forme de travailavec ladite administra-tion, pour un meilleursuivi de ce personnel.Ainsi, tous les manque-ments constatés pourrontêtre corrigés. Et si des

sanctions doivent êtreprises, elles le seront,même si, reconnaît-elle,nombreux se réfugientsous leurs "parapluies po-litiques". Avant de dénon-cer ces attitudes toléréespendant de longues an-nées par certains respon-sables et désormaisdevenues une secondenature de ces agents auservice de l'Etat.Lucie Daker Akendenguea promis de mettre unterme à de tels agisse-ments, quoi qu’il lui encoûte; répondant ainsi àceux-là qui chuchotait :
«on a toujours fonctionné
comme ça.»Notons que la présidentedu CDB a mis à profit sonpassage au canton LacAnengue pour doter cettecirconscription d’un mo-teur hors-bord neuf quiservira de moyen de loco-motion à l'auxiliaire del'Etat et ses collabora-teurs pour sillonner sacirconscription adminis-trative.

Lucie Daker Akendengue fait le tour de Bendjé
Éducation/remise des kits scolaires dans les établissements
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Mme Daker Akendengue distribuant des kits scolaires.
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Ici, elle remet un moteur hors-bord au canton Lac Anengue.
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Les enfants bénéficiaires de ces kits ont été invités à bien travailler en classe.
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